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Le Dicastère pour la doctrine de la foi a publié 
Mater Populi fidelis, le 4 novembre 2025. Approu-

vé par Léon XIV, ce document dépouille Notre Dame 
de son titre de corédemptrice. C’est pourtant un titre 
éminemment traditionnel, comme l’affirme Léon XIII 
dans son encyclique Adjutricem populi du 5 septembre 
1895 : « Après avoir été coopératrice de la Rédemp-
tion humaine, elle est devenue aussi, par le pouvoir 
presque immense qui lui a été accordé, la dispensa-
trice de la grâce qui découle de cette Rédemption 
pour tous les temps. »

Comment Léon XIII a-t-il pu ainsi se tromper ? Non 
seulement lui, mais ses successeurs : saint Pie X (Ad 
Diem illum, 2 février 1904), Benoît XV (Inter sodalicia, 
22 mars 1918), Pie XI (Allocution du 30 novembre 
1933 aux pèlerins de Vicenza en Italie) et Pie XII (Me-
diator Dei, 20 novembre 1947, et Ad cæli Reginam, 11 
octobre 1954), eux qui ont tous parlé de la corédemp-
tion de Marie. Le récent document romain a-t-il rai-
son contre tous ces papes ?

Les 15 et 16 avril 2019, Notre-Dame de Paris était dé-
vastée par les flammes. Face à cet incendie tragique, 
une immense émotion a secoué le monde entier, mais 
ce n’était qu’une cathédrale de pierre. Aujourd’hui, 
c’est la Maison d’or, l’Arche d’alliance, la Porte du ciel, 
comme le chantent les litanies de la Vierge Marie, qui 
est dépouillée de son titre de corédemptrice. Une émo-
tion plus intense saisit toute la chrétienté, effarée de 
voir que ce découronnement est le fait d’un dicastère 
romain chargé d’enseigner la foi dans son intégrité 
et son intégralité.

Hier Notre-Dame fut incendiée. Mais la cathédrale a 
été reconstruite pierre par pierre, les fils des bâtis-
seurs du Moyen Age se sont relayés jour après jour, 
avec une patience infinie et un savoir-faire remar-
quable. De nouveau, Notre-Dame protège Paris de 
son manteau maternel. Elle est là, debout. Stabat 
Mater.

Aujourd’hui Notre Dame corédemptrice est dépouil-
lée. Mais la piété filiale des catholiques réhabilitera 
la très sainte Vierge dans son honneur, avec tous ses 
titres, par la récitation fervente du chapelet et de ses 
litanies. La constance des bâtisseurs s’opposera à 
l’impiété des démolisseurs. Avec cette certitude gra-
nitique : les documents des dicastères actuels passe-
ront, et leurs auteurs aussi. Notre Dame demeurera 
corédemptrice, au pied de la Croix. Stabat Mater.
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